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Réunion d’experts PNA IPA 
Capture d’un iguane commun (iguana iguana) sur l’îlet Chancel : suites à donner 

Date et heure : 18 avril 2024 (14h-16h) 

Lieu : visioconférence (via Teams) 

 
Participants : cf.  

 
 
 
 
Annexe 1 : Liste des personnes présentes 
Excusés : Alexis GUILLEUX (ONF – animateur territorial PNA en Martinique), Donatien CHARLES 
(DEAL Guadeloupe – Chargé de mission biodiversité terrestre). 
 

 
Documents joints :  

- OFB, 2023. Protocole de tir sans capture préalable de l'Iguane commun (Iguana iguana) 
 

 
Rédacteur(s) compte-rendu : Ludvina RENIA (ONF) 
 

Version du document Date de diffusion Liste de diffusion 

Projet de compte-rendu – v1 28 mai 2024 Participants à la réunion 

Version finale – vF 25 juillet 2024 Réseau Iguane des petites Antilles 

Nombre de pages : 7 + annexe 

NB : tous les documents soulignés en bleu cités dans ce compte-rendu sont accessibles et 

téléchargeables via des liens hypertextes. 

 

Propositions émises (en gras, les propositions retenues) : 

01. Organiser une prospection via un effort semblable à celui d’une CMR, en saison humide 2024, pour 
rechercher d’éventuels hybrides. 

02. Envisager d’allonger la durée de la prochaine CMR en mars 2025 pour augmenter le nombre 
d’individus observés, et donc la veille et les chances de détecter d’éventuels hybrides. 

03. Disposer autour des sites de pontes des cages pour capturer les juvéniles en sortie de nid, et les libérer 
ou de les abattre après identification de l’espèce. 

04. Clôturer les sites de ponte et installer des pièges photos pour vérifier si des juvéniles hybrides 
émergent. 

05. Renforcer la veille par les opérateurs touristiques et les agents de contrôle biosécurité post-
dératisation. 

06. Organisation d’une réunion d’experts Antilles suivie d’un colloque avec les partenaires des petites 
Antilles sur le sujet de la translocation. 

  

https://www.iguanes-antilles.org/_files/ugd/4b6010_724877a409ac4cb9962bbc308e81afea.pdf
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1. Contexte et introduction 

Nicolas PARANTHOËN (animation PNA) accueille et remercie les participants pour leur présence à 

cette réunion d’experts organisée en visio-conférence.  

Réseau : tour de table des 7 participants (cf.  

 

 

 

 

Annexe 1 : Liste des personnes présentes). 

Nathalie DUPORGE (N. Duporge Expertise-Biodiversité-Pédagogie) partage le contexte de 

découverte d’un iguane commun sur l’îlet Chancel. Au cours de la mission de capture-marquage-

recapture (CMR) pour le suivi de l’Iguane des petites Antilles, qui s’est tenue du 25 au 29 mars après 

2 années d’arrêt, un iguane commun a été signalé par un intervenant le 26 mars 2024. Il s’agissait 

d’un mâle de taille adulte (120 cm de longueur totale), pesant 1,400 kg et situé dans la zone la plus 

proche du continent (en face de la Pointe L’écurie). L’animal étant hors d’atteinte avec la canne de 

capture, et l’arbre inadapté pour y grimper, un agent de l’OFB formé au tir à vue a été sollicité1, 

pendant que les intervenants sur place gardaient l’animal en vue. Grâce à la disponibilité d’un agent 

OFB, et la mise à disposition d’un moyen nautique par l’ONF, l’animal a pu être abattu et récupéré. 

La date d’arrivée de cet animal sur l’îlet Chancel est inconnue, et il n’est pas possible de savoir s’il 

s’est reproduit, avec pour éventuelle conséquence la présence d’une progéniture d’iguanes hybrides 

sur l’îlet.  

Cependant, un iguane commun potentiel avait été signalé sur l’îlet Chancel en avril 2022, près du 

débarcadère de Monsieur BALLY2. Après plusieurs heures de prospection infructueuse par un 

membre du réseau de veille, il avait été conclu une confusion de l’individu signalé par les appelants 

avec un gros mâle d’iguane des petites Antilles.  

Enfin, aucun individu juvénile hybride n’a été observé lors de la mission CMR de mars 2024, bien que 

la détectabilité des iguanes en général, et des juvéniles en particulier, soit assez faible sur l’îlet 

Chancel.   

  

À la suite de cet évènement, cette réunion a pour objectif de proposer des pistes et définir les 

suites à donner à ce signalement d’iguane commun sur l’îlet Chancel, en amont du Comité 

technique de fin d’année 2024. 

 

  

 
1 OFB, 2023. Protocole de tir sans capture préalable de l'Iguane commun (Iguana iguana) 
2 Voir page 25 du rapport : Duporge, 2023. Rapport d'activité 2022-2023 du Réseau de veille pour la détection 
précoce des Iguanes communs en Martinique 

https://www.iguanes-antilles.org/_files/ugd/4b6010_724877a409ac4cb9962bbc308e81afea.pdf
https://www.iguanes-antilles.org/_files/ugd/4b6010_0a99da28b2b445e196cd706958562d5c.pdf
https://www.iguanes-antilles.org/_files/ugd/4b6010_0a99da28b2b445e196cd706958562d5c.pdf
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2. Échanges 

Baptiste ANGIN (Ardops) informe qu’il a échangé de façon bilatérale avec Alexis GUILLEUX sur les 

pistes envisagables. Il a notamment été question d’organiser une prospection via un effort 

semblable à celui d’une CMR, en saison humide, pour rechercher d’éventuels hybrides. Or, d’après 

son expérience, cela semble compliqué en raison des contraintes logistiques et météorologiques. Le 

risque de potentiels accouplements de ce mâle Iguana iguana sur l’îlet Chancel avant sa capture est 

non négligeable. Ce risque est néanmoins difficule à évaluer, et la détectabilité des juvéniles et 

subadultes, notamment dans les poiriers, est en effet assez faible. S’il s’est reproduit, il faut attendre 

deux ou trois années avant que les jeunes hybrides soient détectables . 

Une autre piste serait d’allonger la durée de la prochaine CMR de quelques jours en mars 2025, 

pour augmenter le nombre d’individus observés, et donc la veille et les chances de détecter 

d’éventuels hybrides. Il propose de solliciter Aurélien BESNARD et Chloé RODRIGUES pour savoir si 

cette extension de durée serait de nature à biaiser l’analyse interannuelle des données. 

N. DUPORGE (N.D E-B-P) rejoint B. ANGIN. En l’absence de mission CMR en mars 2022 et 2023, cet 

iguane a pu arriver à partir d’avril 2021 sans être détecté jusqu’à ajourd’hui, et se reproduire. Elle 

ajoute que la récente installation d’un barrage à sargasses entre la Pointe l’Ecurie et l’îlet Chancel a 

pu faciliter l’accès du continent vers l’îlet Chancel, d’autant que cet iguane a été aperçu à proximité 

d’une zone atteignable depuis le littoral. Ce dernier était en position de combat avec des iguanes des 

petites Antilles. Elle souligne que cet événement remet en cause le statut de « refuge » de l’îlet 

Chancel pour l’Iguane des petites Antilles, et les choix stratégiques de conservation qui doivent en 

découler. 

B. ANGIN (Ardops) propose, avec l’hypothèse de présence de jeunes hybrides, et si les moyens le 

permettent, de clôturer le poutour du site de ponte pour retenir les juvéniles en sortie de nid, et de 

les libérer ou de les abattre après identification de l’espèce. Cela implique toutefois une présence 

très régulière sur l’ilet, avec intervention dans des délais rapides pour libérer les juvéniles (statut 

d’espèce protégée et notions de bien-être animal). 

N. DUPORGE (N.D E-B-P) attire l’attention sur le fait que cette réponse suppose que toutes les 

femelles pondent dans les sites connus, et pas ailleurs sur l’îlet. 

B. ANGIN (Ardops) estime que tous les sites de ponte de l’îlet sont connus et bien identifiés. Le reste 

de l’îlet est inadapté au creusement d’un terrier vu la dureté du substrat. La seule inconnue réside 

dans d’éventuelles pontes au pied des arbres.  

N. PARANTHOËN (animation PNA) rappelle que le suivi de biosécurité post-dératisation a lieu tous 

les deux mois en 2024, et permet d’assurer une présence régulière sur l’îlet. Toutefois, les agents 

ONF ont peu d’attention à accorder à la veille. Il demande s’il est pertinent d’impliquer les 

opérateurs touristiques dans une veille plus active.  

B. ANGIN (Ardops) pense que les opérateurs touristiques et les agents ONF pour la biosécurité post-

dératisation peuvent contribuer à la veille. Cependant, le plus gros problème reste la faible 

détectabilité des iguanes, en particulier les jeunes, même lorsque la mission vise spécifiquement cet 

objectif. Considérant le temps de présence inconnu de cet iguane sur l’îlet, il est possible que des 

hybrides âgés de moins de trois ans soient déjà présents et n’aient pas été détectés pendant la CMR. 

C’est à partir de deux ou trois ans qu’ils deviennent plus facilement détectables lors des CMR, et 

qu’ils arrivent à maturité sexuelle.  
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N. PARANTHOËN (animation PNA) résume les échanges : à court terme, l’individu adulte ayant été 

capturé, il n’y a pas d’intervention d’urgence à prévoir s’il ne s’est pas reproduit. Dans l’hypothèse 

qu’il se soit reproduit, admettons dès avril 2021 s’il était déjà présent, sa progéniture hybride ne sera 

réellement détectable et mature sexuellement qu’à partir de mars 2024 (mars 2025 si arrivée et 

reproduit en avril 2022, comme pourrait le suggérer le signalement classé sans suite cette année-là). 

Dans ce contexte, est-il acceptable de ne rien faire à court terme, et attendre les prospections de la 

future mission CMR Chancel en mars 2025 (éventuellement allongée en durée) ? 

Fabian RATEAU (OFB Martinique) est sceptique quant à ce qui pourrait être mis en œuvre d’ici la 

prochaine CMR. Il rejoint les problématiques déjà évoquées telles que la faible détectabilité des 

iguanes adultes et juvéniles sur Chancel, donc à plus forte raison pour la reconnaissance d’hybrides. 

La gestion des sites de ponte telle que présentée lui semble trop compliquée à mettre en place. 

N. DUPORGE (N.D E-B-P) propose de pallier les difficultés liées aux moyens humains sur une telle 

gestion des sites de ponte par le déploiement de caméras avec transmission. Cela permettrait de 

confirmer que les femelles pondent sur les espaces connus, et de contrôler les juvéniles sortant du 

site, même si le cas échéant il ne serait plus possible de les capturer. 

J. GRESSER (DEAL Martinique) rejoint l’idée de N. DUPORGE et propose de clotûrer les sites de 

ponte avec des caméras autour pour observer si des émergenges de juvéniles hybrides ont lieu. 

Cela permettrait au moins de répondre à l’hypothèse d’une reproduction. 

N. PARANTHOËN (animation PNA) indique que les moyens nécessaires au déploiement d’une telle 

option sont a priori disponibles : la réfection pour clôturer les sites de ponte était budgétisée cette 

année, et un suivi par pièges photo a déjà été réalisé en 2020 et 2021 (projet Life4BEST Chancel3). 

Toutefois, la détectabilité des juvéniles par cette méthode est mauvaise. De mémoire, seules des 

femelles entrant et sortant du site de ponte avaient été observées par piège photo. De plus, 

l’absence d'observation de juvéniles hybrides ne prouveraient par leur absence du site. Il demande si 

une mission de veille intensive serait réalisable via le projet CIALICOM déposé aux Fonds vert. 

N. DUPORGE (N.D E-B-P) répond que le projet CIALICOM permettrait de renforcer la veille dans des 

zones à fort enjeux, donc potentiellement l’îlet Chancel. 

J. GRESSER (DEAL Martinique) rejoint les propos de N.DUPORGE mais ajoute que le financement 

pour se rendre à l’îlet Chancel n’est pas prévu dans le projet CIALICOM. 

F. RATEAU (OFB Martinique) se demande si la mobilisation d’agents CIALICOM à Chancel dans le cas 

où ils ne trouveraient pas d’indices de présences d’hybrides ne serait pas une perte de temps. Le 

niveau d’attention baisse fortement après un ou deux jours à chercher un animal sans le trouver.  

N. PARANTHOËN (animation PNA) demande si une détection par drone est envisageable. 

F. RATEAU (OFB Martinique) répond que l’expérience a déjà été tentée : la détection des iguanes 

depuis les airs serait inefficace. Il demande que est le retour d’expérience du Domaine canin en ce 

qui concerne la distinction de l’Iguane des petites Antilles et de l’Iguane commun par les chiens. 

J. GRESSER (DEAL Martinique) répond que cela n’a pas été testé.  

N. DUPORGE (N.D E-B-P), F. RATEAU (OFB Martinique) et N. PARANTHOËN (animation PNA) 

abordent une réflexion à plus long terme sur la stratégie de conservation de l’Iguane des petites 

 
3 ONF 2021. Étude de la viabilité de la population d'iguane des petites Antilles de l'îlet Chancel (Martinique). 
Projet Life4Best - OR C142 

https://www.iguanes-antilles.org/_files/ugd/4b6010_da3579c7a9684f208eea90a8f02128de.pdf
https://www.iguanes-antilles.org/_files/ugd/4b6010_da3579c7a9684f208eea90a8f02128de.pdf
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Antilles, à l’aune de l’écriture d’un prochain PNA, en particulier sur les questions de conservation en 

milieu maîtrisé telle que les Mainland Islands. 

N. DUPORGE (N.D E-B-P) rappelle que la translocation rentre dans des plans de conservations ex-situ 

d’espèces menacées. Il pourrait s’agir d’une solution pour la population de l’îlet Chancel, dont cet 

évènement montre sa perméabilité vis-à-vis du risque d’invasion par l’Iguane commun.  

N. PARANTHOËN (animation PNA) ajoute que les connaissances génétiques devront être améliorées 

pour nourrir ces réflexions et la mise en œuvre de projets opérationnels de translocation. 

F. RATEAU (OFB Martinique) estime que la translocation d’iguanes vers d’autres îlets des Antilles 

Françaises  est inenvisageable : outre l’îlet Kaouhanne, sous gestion du Parc National de la 

Guadeloupe, il ne semble pas y avoir de site d’accueil favorable. 

N. PARANTHOËN (animation PNA) rappelle qu’une réunion d’experts doit être organisée courant 

2024 sur le sujet de la translocation. Après une éventuelle étude de faisabilité pour défricher ce 

sujet, il pourrait être abordé et discuté à l’occasion d’un colloque dédié rassemblant les partenaires 

des petites Antilles, et des experts de la question. 
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3. Échanges post-réunion  

J. GRESSER (DEAL Martinique) propose de planifier la réalisation de la clôture des sites de ponte, la 

sensibilisation des opérateurs touristiques et des agents de contrôle biosécurité post-dératisation 

pour le mois de juin (cf. propositions n°04 et 05).  

N. PARANTHOËN (animation PNA) indique que la réfection des sites de ponte ainsi que leur clôture, 

et l’installation de pièges photos seront difficiles à réaliser dès le mois de juin pour des questions 

logistiques (achat du matériel, installation et mise en place du suivi des sites de pontes). 

Alexis GUILLEUX (animation PNA) souhaite clarifier la proposition n°04 « Clôturer les sites de ponte 

et installer des pièges photos pour vérifier si des juvéniles hybrides émergent » et propose plusieurs 

options :  

➢ Option 1 : Rénovation des enclos par remplacement du grillage à moutons (large maille 

vers le bas) sur les portions défectueuses :    

- Avantages : mise en défens des moutons / libre accès des femelles IPA / financement 
acquis / pas de présence quotidienne nécessaire  

- Inconvénients : pas de rétention des juvéniles / faible probabilité de détection 
d’hybrides  
 

➢ Option 2 : Rénovation des enclos et installation de bâches guidant les juvéniles vers un 

exutoire unique 

- Avantages : mise en défens des moutons / pas de présence quotidienne nécessaire / 
financement acquis 

- Inconvénients : pas de rétention des juvéniles / faible probabilité de détection 
d’hybrides / restriction accès des femelles IPA  
 

➢ Option 3 : Rénovation des enclos et installation de bâches ceinturant l’ensemble de 

l’enclos (blocage entrée/sortie)   

- Avantages : mise en défens des moutons / rétention des juvéniles / forte probabilité 
de détection d’hybrides 

- Inconvénients : mise en défens femelle IPA / Présence quotidienne d’un opérateur 
sur Chancel pour relève (+ sur quelle durée ?) / pas de financement acquis ou 
identifiés / Demande de DEP   

 

Toutes ces options requièrent l’installation de pièges-photos qui renseigneraient sur l’activité de 

ponte des femelles IPA, le suivi des éclosions et la vérification de l’absence de rats. 

J. GRESSER (DEAL Martinique), B. ANGIN (Ardops), N. DUPORGE (N.D E-B-P) et F. RATEAU (OFB 

Martinique) concluent en effet à la non-faisabilité des options listées au regard du contexte humain 

et financier. À ce titre, la proposition n°04 n’est donc pas retenue. 
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Annexe 1 : Liste des personnes présentes 

Structure Prénom NOM Fonction Contact 

Consultante 
indépendante 

Nathalie DUPORGE 

Gérante 

Coordination du Réseau 
de Veille Iguane 

nathalie.duporge972@gmail.com 

06 96 65 90 05 

ARDOPS 
Environnement 
(bureau d’étude) 

Baptiste ANGIN Gérant 
ardops.environnement@gmail.com 

06 90 27 59 08 

DEAL Martinique Julie GRESSER 
Chargée de mission faune 
terrestre 

julie.gresser@developpement-durable.gouv.fr 

05 96 59 59 40 

OFB  Fabian RATEAU 
Responsable de l’Unité 
Technique et 
Connaissance des Antilles 

fabian.rateau@ofb.gouv.fr 

06 96 45 93 17 

OFB  Sandy SÉBASTIEN  
Chargée de mission 
espèces exotiques 
envahissantes 

sandy.sebastien@ofb.gouv.fr  

ONF Guadeloupe / 
Martinique 

Nicolas 
PARANTHOËN 

Coordinateur 
interrégional des PNA 

nicolas.paranthoen@onf.fr 

06 90 47 37 32 

ONF Martinique Ludvina RÉNIA 
Chargée d’appui à 
l’animation des PNA pour 
la Martinique 

ludvina.renia@onf.fr 

06 96 26 74 51 
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